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La mouche orientale des fruits, Bactrocera dorsalis (Hendel) (Diptera : Tephritidae), est responsable 
d’importantes pertes de production dans les vergers de manguiers en Afrique. Bien que les fourmis 
tisserandes africaines, Oecophylla longinoda (Latreille) (Hymenoptera : Formicidae), soient des 
prédateurs efficaces pour réduire l’incidence de ces mouches des fruits, elles sont souvent 
considérées comme des ravageurs par les producteurs en raison des dommages indirects causés par 
les cochenilles qu’elles élèvent en collectant leur miellat. De plus, les producteurs reprochent aux 
fourmis d’autres nuisances telles que leurs morsures et les nids qu’elles tissent sur les branches des 
arbres. Réduire ces effets négatifs, pour favoriser la conservation de ces fourmis et leur utilisation 
comme agent de lutte biologique dans les vergers, est un véritable défi pour la transition 
agroécologique des systèmes de production.  

Nous faisons ici l’hypothèse que la fourniture de sucre pourrait modifier le comportement 
des fourmis, avec pour résultats (i) la réduction des infestations de cochenilles, l’abondance des nids 
et l’agressivité des fourmis, et (ii) l’augmentation de leur prédation sur la mouche des fruits et de la 
production de mangues. Pour cela, une étude a été conduite dans un verger de manguiers en 
agriculture biologique dans la zone des Niayes (Notto/Sénégal). Cette zone est le plus important 
bassin de productions horticoles au Sénégal. Nous avons suivi pendant deux ans la dynamique des 
populations et le comportement (agressivité, mobilité, prédation, etc.) des fourmis tisserandes. 
D’une manière générale, l’activité des fourmis et l’abondance de cochenilles ont significativement 
augmenté pendant la saison chaude et humide, puis diminué pendant la saison sèche et froide. La 
fourniture continue de sucre à l’aide de nourrisseurs fixés sur le tronc des manguiers a permis de 
réduire significativement les infestations de cochenilles, la construction des nids, l’agressivité des 
fourmis et les pertes de mangues dues aux mouches des fruits et d’augmenter significativement 
l’activité de prédation des fourmis et la production de mangues. Les résultats fournissent des 
indications pour le développement de stratégies de lutte biologique par conservation contre les 
mouches des fruits dans les vergers de manguiers. 
 
Mots clés : lutte biologique, distributeur de sucre, Oecophylla longinoda, Bactrocera dorsalis, 
cochenilles. 
 

 


